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Le CSAO / OCDE 
 
Aux côtés des gouvernements, des institutions régionales et des organisations de la société civile et du 

ǎŜŎǘŜǳǊ ǇǊƛǾŞΣ ƭŜ /ƭǳō Řǳ {ŀƘŜƭ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ŦǊƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ ό/{!hύ ŀǇǇǳƛŜ ƭŀ ŦƻǊƳǳƭŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ 

ǆǳǾǊŜ ŘŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ƻǊƛŜƴǘŞŜǎ ǾŜǊǎ ƭΩŀŎǘƛƻƴΣ ŜƴŎƻǳǊŀƎŜŀƴǘ ƭΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ǾŀƭƻǊƛǎŀƴǘ ƭŜǎ 

complémentarités entre les échelles locale, nationale et régionale. Il promeut les initiatives ouest-

ŀŦǊƛŎŀƛƴŜǎ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ Ł ƳƻȅŜƴ Ŝǘ ƭƻƴƎ ǘŜǊƳŜΦ Lƭ ŀǇǇǳƛŜ ƭΩƛŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ questions stratégiques 

ǇƻǳǊ ƭΩŀǾŜƴƛǊ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ Ŝǘ ŦŀŎƛƭƛǘŜ ƭŜ ŘƛŀƭƻƎǳŜ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ŀŎǘŜǳǊǎ ǊŞƎƛƻƴŀǳȄ Ŝǘ ƭŜǎ Ǉŀȅǎ ƳŜƳōǊŜǎ ŘŜ 

ƭΩh/59Φ  

 

[Ŝ /ƭǳō Řǳ {ŀƘŜƭ ŀ ŞǘŞ ŎǊŞŞ Ŝƴ мфтс Ł ƭΩƛƴƛǘƛŀǘƛǾŜ ŘŜ ǉǳŜƭǉǳŜǎ Ǉŀȅǎ ƳŜƳōǊŜǎ ŘŜ ƭΩh/59 ǇƻǳǊ ǇǊƻƳƻǳǾƻƛǊ 

la concertation et ŀƴƛƳŜǊ ƭŜ ǇƭŀƛŘƻȅŜǊ Ŝƴ ŦŀǾŜǳǊ ŘΩǳƴ ǎƻǳǘƛŜƴ ŀŎŎǊǳ Ŝǘ ŘǳǊŀōƭŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ 

internationale aux pays de la région, victimes de la sécheresse. En 2001, le Club a élargi son champ 

ŘΩŀŎǘƛƻƴ Ł ǘƻǳǘŜ ƭΩ!ŦǊƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘΣ ŎƻƳǇǊŜƴŀƴǘ мт Ǉŀȅǎ Ŝǘ ŀŎŎǳŜƛƭƭŀƴǘ ŜƴǾƛǊƻƴ нфл Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘΩƘŀōƛǘŀƴǘǎΦ 

Le CSAO a développé avec ses partenaires africains une démarche rétrospective et une vision 

ǇǊƻǎǇŜŎǘƛǾŜ ŘŜ ƭΩ!ŦǊƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ ǉǳƛΣ ǘƻǳǘ Ŝn reconnaissant ses problèmes et ses défis, privilégie 

ƭΩƛŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ǇǊƻƳƻǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜǎ ŘŜ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ceux et celles qui les portent. 

!ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ƭŀ Ƴƛǎǎƛƻƴ Řǳ /{!h ŎƻƴǎƛǎǘŜ Ł ƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ Ŝǘ ŀōƻǊŘŜǊ ŘŜǎ ǉǳŜǎǘƛƻƴǎ ǎǘǊŀǘŞƎƛǉǳŜǎ ǊŜƭŀǘives au 

développement à moyen et à long terme de la région. 

 
 
Contacts :  
 

¶ M. Normand Lauzon, Directeur du CSAO 
E-mail : normand.lauzon@oecd.org 
 

¶ M. Jean Sibiri Zoundi, /ƘŜŦ ŘΩǳƴƛǘŞΣ 
Transformation du Monde rural et Développement durable 
E-mail : sibirijean.zoundi@oecd.org 
 

¶ M. Léonidas Hitimana, Chargé de programme, 
Transformation du Monde rural & Développement durable 
E-mail : leonidas.hitimana@oecd.org  
 

¶ M. Christophe Perret, Chargé de programme, 
Perspectives de développement à moyen et long terme   
E-mail : christophe.perret@oecd.org 

 
 
 

http://www.oecd.org/pages/0,3417,fr_38233741_38247113_1_1_1_1_1,00.html
mailto:normand.lauzon@oecd.org
mailto:sibirijean.zoundi@oecd.org
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Au XVIème siècle, le mathématicien et géographe flamand Gerardus Mercator met au point une projection 

dite cylindrique du globe terrestre. La projection de Mercator est encore aujourd'hui largement utilisée 

dans les manuels scolaires, sur les cartes murales des écoles et des universités, dans la presse. Elle 

détermine notre perception visuelle du monde. La terre étant sphérique et les cartes plates, aucune des 

projections disponibles ne réussit à refléter la réalité. Celle de Mercator exagère beaucoup les surfaces 

ŀǳ ŦǳǊ Ŝǘ Ł ƳŜǎǳǊŜ ǉǳΩƻƴ ǎΩŞƭƻƛƎƴŜ ŘŜ ƭΩÉquateur ǾŜǊǎ ƭŜ bƻǊŘ ƻǳ ǾŜǊǎ ƭŜ {ǳŘ Ŝǘ ƭŜǎ ŞǘƛǊŜ ǾŜǊǎ ƭΩhǳŜǎǘ ƻǳ 

ǾŜǊǎ ƭΩ9ǎǘΦ tŀǊǘŀƎŞŜ ǇŀǊ ƭΩŞǉǳŀǘŜǳǊ Ŝǘ ǎƛǘǳŞŜ ŀǳ ŎŜƴǘǊŜ ŘŜ ƭŀ ŎŀǊǘŜΣ ƭΩ!ŦǊƛǉǳŜ Ŝǎǘ ƭŀ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ ζ victime » de 

Mercator. 

 

Ainsi le continent antarctique qui occupe tout le quart Sud de la carte est en réalité deux fois plus petit 

ǉǳŜ ƭΩ!ŦǊƛǉǳŜΦ [Ω!ƳŞǊƛǉǳŜ Řǳ bƻǊŘ Ŝǘ ŎŜƴǘǊŀƭŜ ǎŜƳōƭŜ ōŜŀǳŎƻǳǇ Ǉƭǳǎ ǾŀǎǘŜ ǉǳŜ ƭΩ!ŦǊƛǉǳŜ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭŀ 

superficie de cette dernière est de 30 % plus importante. De même, le continent africain semble à peine 

Ǉƭǳǎ ŞǘŜƴŘǳ ǉǳŜ ƭΩ!ƳŞǊƛǉǳŜ Řǳ {ǳŘ ŀƭƻǊǎ ǉǳΩƛƭ Ŝǎǘ ǇǊŜǎǉǳŜ ŘŜǳȄ Ŧƻƛǎ Ǉƭǳǎ ƎǊŀƴŘΦ 
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[ΩŞŎƘŜƭƭŜ Ƙumaine 
 
[Ω!ŦǊƛǉǳŜΣ notamment subsaharienne, est un continent en voie de peuplement. Moitié moins peuplée 

ǉǳŜ ƭΩ9ǳǊƻǇŜ1 Ŝƴ мфслΣ ŜƭƭŜ ŎƻƳǇǘŜ ŘŞǎƻǊƳŀƛǎ мΣн Ŧƻƛǎ Ǉƭǳǎ ŘΩƘŀōƛǘŀƴǘǎΦ Dans 25 ans, elle sera deux fois 

plus peuplée que le continent européen. 
 

Beaucoup de pays développés sont au contraire en voie de dépeuplementΦ [Ω¦ƴƛƻƴ ŜǳǊƻǇŞŜƴƴŜ ƴŜ Ŧŀƛǘ 

pas exception. Selon EurostatΣ ŀǳŎǳƴ Ǉŀȅǎ ƳŜƳōǊŜ ŘŜ ƭΩ¦9 (Irlande mise à part) ƴΩŀǘǘŜƛƴǘ ƭŜ ǘŀǳȄ ŘŜ 

fécondité de 2,1 enfants par femme nécessaire au renouvellement de la population. Dans l'hypothèse 

d'une immigration zéroΣ ƭΩUE perdrait 3% de sa population soit 15 millions d'habitants d'ici à 2030. 

 

Dynamiques démographiques Afrique / Europe 

 
                                                           
1
  D®finition de lôEurope par les Nations unies : 47 pays y compris la Fédération russe mais non comprise la Turquie. 
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La population rurale et les villes 
 
Le monde rural ouest-africain a longtemps été perçu coƳƳŜ ƛƳƳǳŀōƭŜΦ Lƭ Ŝǎǘ ǇƻǳǊǘŀƴǘ ŀǳ ŎǆǳǊ ŘŜ 

mutations puissantes. La plus importante de ces mutations a trait à la démographie et au peuplement. La 

région deviendra sans doute majoritairement urbaine ŘΩƛŎƛ нлнлΦ 9n 2005, selon les chiffres des Nations 

Unies, la population urbaine est de 120 millions, soit 43 % du total. Toutefois, la population rurale 

ŎƻƴǘƛƴǳŜ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ; elle a plus que doublé entre 1960 et 2005, passant de 70 à 155 millions 

ŘΩƘŀōƛǘŀƴǘǎΦ 9ƭƭŜ ŘŜǾǊŀƛǘ ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ǇǊŝǎ ŘŜ мул Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘŜ ǇŜǊǎƻƴnes en 2020. 
 

[ŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ǳǊōŀƛƴŜ ǎΩŜǎǘ ŎƻƴŎŜƴǘǊŞŜ dans les villes côtières du Golfe de Guinée qui se sont 

développées par leur connexion aux marchés régional et international. Cette concentration explique 

dans une large mesure les divergences notables qui existent entre les pays : un Ivoirien sur deux est 

citadin, alors que plus de 80 % de la population du Niger vit en milieu rural. 

 

Dynamiques de peuplement en Afrique ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ 
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Les climats 
 
La plus grande partie du continent africain est en zone tropicale Ł ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇŀǊǘƛŜ 

ƳŞŘƛǘŜǊǊŀƴŞŜƴƴŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ŦǊƛǉǳŜ Řǳ {ǳŘΦ [ŀ ǇƭǳǾƛƻƳŞǘǊƛŜ ǎΩŞŎƘŜƭƻƴƴŜ ǎǳǊ un vaste gradient de moins 

ŘΩм mm/an dans certaines régions du Sahara à plus de 5 ллл ƳƳκŀƴ Ł ƭΩŞǉǳŀǘŜǳǊΦ [Ŝǎ ǘŜƳǇŞǊŀǘǳǊŜǎΣ Ŝƴ 

général élevées, varient ǇŜǳ ǘƻǳǘ ŀǳ ƭƻƴƎ ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜΦ [Ŝǎ ŞŎŀǊǘǎ ǎƻƴǘ Ŝƴ ǊŜǾŀƴŎƘŜ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ŜƴǘǊŜ 

la nuit et le jour. Ils peuvent atteindre de 10 à 15°C (encore plus dans les déserts), alors que les variations 

ƛƴǘŜǊŀƴƴǳŜƭƭŜǎ ŀǳ ǎǳŘ Řǳ {ŀƘŀǊŀ ǎΩŞŎƘŜƭƻƴƴŜƴǘ ŜƴǘǊŜ с Ŝǘ млϲ/Φ 

 

Les zones climatiques en Afrique 
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Les changements climatiques 
 
[Ω!ŦǊƛǉǳŜ Ŝǎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞŜ ŎƻƳƳŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ƭŀ Ǉƭǳǎ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜ aux effets des changements climatiques du 

Ŧŀƛǘ ŘŜ ƭŀ ŦǊŀƎƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ŞŎƻƴƻƳƛŜǎΦ tƻǳǊ ŀǳǘŀƴǘ ƛƭ Ŝǎǘ ŜƴŎƻǊŜ ŘŞƭƛŎŀǘ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭΩŀƳǇƭŜǳǊ et la nature de ces 

ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ Ł ƭΩŀǾŜƴƛǊΦ Les modèles climatiques sont relativement satisfaisants pour prévoir le 

changement de températureΦ 5ŀƴǎ ǎƻƴ ŘŜǊƴƛŜǊ ǊŀǇǇƻǊǘΣ ƭŜ DL9/ ŎƻƴŦƛǊƳŜ ǉǳΩŀǳ ŎƻǳǊǎ Řǳ ··Lème siècle, la 

hausse de la température moyenne entǊŜ мфулκфф Ŝǘ нлулκфф ǎΩŞŎƘŜƭƻƴƴŜǊŀ ŜƴǘǊŜ о Ŝǘ пϲ/ ǎǳǊ 

ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ŎƻƴǘƛƴŜƴǘΣ мΣр Ŧƻƛǎ Ǉƭǳǎ ǉǳΩŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ƳƻƴŘƛŀƭΦ  
 

En revanche, des incertitudes demeurent sur les projections concernant les précipitations. [Ω!ŦǊƛǉǳŜ Řǳ 

bƻǊŘΣ ƭΩ!ŦǊƛǉǳŜ ŀǳǎǘǊŀƭŜ ƻǳ ƭΩ!ŦǊƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩ9ǎǘ ŦƛƎǳǊŜƴǘ ǇŀǊƳƛ ƭŜǎ ǊŞƎƛƻƴǎ ƻǴ ƭΩƛƴŎŜǊǘƛǘǳŘŜ Ŝǎǘ ƭŀ Ƴƻƛƴǎ ŦƻǊǘŜΦ 

[ŀ ŎƾǘŜ ƳŞŘƛǘŜǊǊŀƴŞŜƴƴŜ ŘŜ ƭΩ!ŦǊƛǉǳŜΣ ŎƻƳƳŜ ƭŜ ǇƻǳǊǘƻǳǊ ƳŞŘƛǘŜǊǊŀƴŞŜƴ Řŀƴǎ ǎƻƴ ŜƴǎŜƳōƭŜΣ ǇƻǳǊǊŀƛǘ 

connaître une diminution des précipitations (-15 à -20 %) entre 1980/99 et 2080/9фΦ ! ƭΩŀǳǘǊŜ ŜȄǘǊŞƳƛǘŞ 

Řǳ ŎƻƴǘƛƴŜƴǘΣ ƭΩƘƛǾŜǊ Ƴŀƛǎ ǎǳǊǘƻǳǘ ƭŜ ǇǊƛƴǘŜƳǇǎ Ŝƴ !ŦǊƛǉǳŜ ŀǳǎǘǊŀƭŜ ǇƻǳǊǊŀƛŜƴǘ şǘǊŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Ƴƻƛƴǎ 

pluvieux. Dans la ceinture tropicale, les résultats des modèles montrent un accroissement de la 

ǇƭǳǾƛƻƳŞǘǊƛŜ Ŝƴ !ŦǊƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩ9ǎǘΣ ǉǳƛ se proloƴƎŜ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻǊƴŜ ŘŜ ƭΩ!ŦǊƛǉǳŜΦ En revanche, aucune 

conclusion ne peut être tirée concernant le régime des précipitations Ŝƴ !ŦǊƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ. 

 

Une image possible des changements climatiques en Afrique 
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Potentiels agricoles et irrigation 
 
La crƛǎŜ ŀƭƛƳŜƴǘŀƛǊŜ Ŝǎǘ ǾŜƴǳŜ ŘƻƴƴŜǊ ǳƴŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜ ŀŎǘǳŀƭƛǘŞ Ł ƭŀ ǉǳŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀŎŎǊƻƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ 

production. La région ne tire pas pleinement partie de son potentiel agricole. Elle voit même sa 

ŘŞǇŜƴŘŀƴŎŜ ǎΩŀŎŎǊƻƞǘǊŜ ǇƻǳǊ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴǎ ǉǳΩŜƭƭŜ ǇƻǳǊǊŀit assurer elle-même (riz, huiles, lait par 

exemple). 
 

5ŀƴǎ ƭŀ ƭƻƎƛǉǳŜ ŜȄǘŜƴǎƛǾŜ ǉǳƛ ŘƻƳƛƴŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ƭŀ ƘŀǳǎǎŜ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ƴŞŎŜǎǎƛǘŜ ǳƴŜ ǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ 

accrue de terres. Les surfaces cultivées représentent environ 30 % du potentiel agricole africain, et 40 % 

Ŝƴ !ŦǊƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ. Mais, le foncier fait face à plusieurs problématiques liées à la disponibilité des 

terres dans les zones densément peuplées, à leur qualitŞ Ŝǘ Ł ƭŜǳǊ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴ ŘΩŀŎŎŝǎΦ  

 

Utilisation du potentiel des terres cultivables 

   
 

Irrigation dans le bassin du fleuve Niger 
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[ΩƛƴǘŜƴǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳƻŘŜǎ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ par ƭΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ offre ǳƴ ǊŞŜƭ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭΣ ŎŜ ŘΩŀǳǘŀƴǘ ǉǳŜ ŦŀŎŜ Ł 

ƭΩƛƴŎŜǊǘƛǘǳŘŜ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜ elle est une des options les plus raisonnables. Sur le continent, le potentiel 

ŘΩirrigation est estimé à plus de 42,5 Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘΩƘŜŎǘŀǊŜǎ.  
 

[Ω!ŦǊƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ dispose de 22 % de ce potentiel. Mƻƛƴǎ ŘΩǳƴ Ƴƛƭƭƛƻƴ ŘΩƘŜŎǘŀǊŜǎ ŘŜ ǘŜǊǊŜǎ y sont 

effectivement irriguées, auxquelles il faut ajouter pratiquement autant de terres de bas-fonds ou de 

décrue. Cela représente 8 % des terres irrigables.  

 

InǘŜƴǎƛǘŞ ŘΩƛǊǊƛƎŀǘƛƻƴ Ŝƴ !ŦǊƛǉǳŜ 
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Les zones fragiles 
 
La zone sahélienne définie par la pluviométrie correspond approximativement à l'espace où la longueur 

de la saison des pluies varie entre 50 et 110 jours. Au nord de la ligne bleue, la longueur de la saison des 

pluies varie de plus de 30 % d'une année à l'autre. Cette zone cumule les désavantages d'une 

pluviométrie à la fois structurellement faible et très aléatoire. 

Zone sahélienne fragile 

   
 
[ŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŦǊŀƎƛƭŜ ǎŀƘŞƭƛŜƴƴŜ Ŝǎǘ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ у Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ - soit environ 3 % de 

la population ouest-africaine- et compte très peu de centres urbains significatifs. La production agricole 

de cette zone sahélienne est désormais confrontée Ł ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ Řǳ ƳŀǊŎƘŞ Řƻƴǘ ƭŜǎ ŦƭǳŎǘǳŀǘƛƻƴǎ ǇŜǳǾŜƴǘ 

amplifier les effets des aléas naturels. [ΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ŎŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ Ŝǎǘ ƛƴŘƛǎǇŜƴǎŀōƭŜ ǇƻǳǊ ŞǾƛǘŜǊ 

que se reproduisent des crises alimentaires comme celle vécue au Niger en 2005. 

Peuplement de la zone sahélienne fragile 
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Les zones à haut potentiel 
 

aŀƛǎ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ŘΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ Ŝǘ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭŜǎ doivent être réalisés dans les 

ȊƻƴŜǎ ǉǳƛ ƴƻǳǊǊƛǎǎŜƴǘ Ŝǘ ƴƻǳǊǊƛǊƻƴǘ ƭΩ!ŦǊƛǉǳŜΦ /ΩŜǎǘ ƭŜ Ŏŀǎ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ƭƛōŞǊŞŜǎ ŘŜ ƭΩƻƴŎhocercose en Afrique 

ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ όнп Ƴƛƭƭƛƻƴǎ ŘΩƘŜŎǘŀǊŜǎ ŘΩŜȄŎŜƭƭŜƴǘŜǎ ǘŜǊǊŜǎ ǉǳƛ ǎƻƴǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩhui colonisées ou recolonisées), 

ȊƻƴŜǎ ŘΩŞƭŜǾŀƎŜ Ŝǘ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ŎŞǊŞŀƭŜǎ ǇŀǊ ŜȄŎŜƭƭŜƴŎŜΦ 

Systèmes de production agro-pastoraux 

 
 

½ƻƴŜǎ ƭƛōŞǊŞŜǎ ŘŜ ƭΩƻƴŎƘƻŎŜrcose 
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[Ŝ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŘŜ ƭΩŞƭŜǾŀƎŜ 
 
5Ωǳƴ Ǉŀȅǎ Ł ǳƴ ŀǳǘǊŜΣ ŘΩǳƴŜ ǊŞƎƛƻƴ Ł ǳƴŜ ŀǳǘǊŜΣ ƭŜǎ ǘȅǇŜǎ ŘΩŀƴƛƳŀǳȄ ŞƭŜǾŞǎ ŘŜ ƳşƳŜ ǉǳŜ ƭŜǳǊ ŘŜƴǎƛǘŞ ǾŀǊƛŜƴǘ ōŜŀǳŎƻǳǇΦ [Ωapproche régionale, pour la 
ŎƻƴŎŜǇǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ, peut permettre de renforcer les complémentarités et les avantages comparatifs de chaque zone. 
Elle doit aussi tenir compte des différent systèmes de production existants : pastoral, agro-pastoral et (semi-) intensif. 
 

5ŜƴǎƛǘŞ ŘΩŀƴƛƳŀǳȄ Ŝƴ !ŦǊƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ 
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Le pastoralisme transhumant demeure un mode de production adapté à certains écosystèmes sahélo-ǎŀƘŀǊƛŜƴǎΦ Lƭ ŀ ǎǳōƛ ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ Řǳ Ŧŀƛǘ 
ŘŜ ƭΩŀŎŎǊƻƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŞƳƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜΣ ŘΩƻǇǘƛƻƴǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ƻǳ ŘŜs changements environnementaux comme les variations climatiques. A la recherche des meilleurs 
pâturages, les pasteurs nomades effectuent de plus ou moins longues distances, généralement vers le Nord, au moment de la saison des pluies. Une fois la 
saison terminée, ils reviennent progressivement vers leur ǾƛƭƭŀƎŜ ƭŁ ƻǴ ǊŜǎǘŜƴǘ ŘŜǎ ǇŃǘǳǊŀƎŜǎ Ŝǘ Ǉƻƛƴǘǎ ŘΩŜŀǳΦ /Ŝ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘ ǎŀƛǎƻƴƴƛŜǊ ŘŞǇŀǎǎŜ ǎƻǳǾŜƴǘ ƭŜǎ 
ƭƛƳƛǘŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜǎ ŘŜǎ Ǉŀȅǎ Ŝǘ ƭΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ǇŀǎǘƻǊŀƭŜǎ ǘǊŀƴǎŦǊƻƴǘŀƭƛŝǊŜǎ Ŝǎǘ ŘŜǾŜƴǳŜ une préoccupation centrale. Cette situation recommande 
ǉǳŜ ƭŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘǎ Ŝƴ ƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ǇŀǎǘƻǊŀƭŜǎ ǎƻƛŜƴǘ ǊŜŎŀŘǊŞǎ Řŀƴǎ ǳƴŜ Ǿƛǎƛƻƴ ǊŞƎƛƻƴ ǊŞƎƛƻnale. 
 

Corridors de transhumance du bétail 

 


